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«Nous devons nous-mêmes
être le changement que
nous voulons voir dans le
monde» 

Mahatma Gandhi

Chers Amis de Caux

Lorsque j’ai assumé il y a quelques mois
mes nouvelles fonctions de Président de
la Fondation suisse, nombreux ont été
ceux qui m’ont demandé quelles avaient
été les raisons qui m’avaient amené à 
accepter cette tâche. J’ai répondu qu’elles
correspondaient pour l’essentiel à trois
considérations: la conviction qu’une insti-
tution telle qu’Initiatives et Changement
active dans le domaine du dialogue et de
la réconciliation correspond à un besoin
évident de notre société, la certitude que
les dimensions éthiques et spirituelles 
doivent être prises en compte dans les
grands débats de notre époque («l’hom-
me ne vit pas seulement de pain…») le
sentiment enfin qu’un pareil engagement
s’inscrit dans la tradition helvétique du
service de milice si répandu dans notre
pays. Après plus de 35 années passées au
service de la diplomatie suisse dont la
promotion de la paix, de la justice et de la
dignité humaine constituent des objectifs
majeurs, j’avais par ailleurs le sentiment
de continuer à poursuivre des buts sem-
blables bien que dans un cadre différent,
celui de la société civile.

La découverte progressive durant ces
derniers mois du monde aussi riche
que varié d’Initiatives et Changement a
été une expérience marquante. Elle m’a
permis de prendre conscience de l’am-
pleur considérable prise par le mouve-
ment depuis sa création à l’aube de la
Seconde Guerre mondiale, que ce soit
par son extension à de nombreuses ré-
gions conformément à sa vocation uni-
verselle, son réseau de contacts toujours
plus dense, ses liens avec d’autres orga-
nismes poursuivant des buts semblables
ou l’approfondissement de grands thè-
mes reflétant les principales préoccupa-
tions du monde contemporain.

Mais l’expérience la plus impression-
nante fut sans conteste de découvrir la
somme d’engagements personnels, de
dévouement, de sens des responsabili-
tés et de foi dans la providence divine
qui animent tant de personnes actives, à
tous les niveaux et dans des fonctions
très variées, au sein d’Initiatives et Chan-
gement. Elles constituent le moteur es-
sentiel du mouvement et illustrent de
manière particulièrement convaincante
le dicton qui veut que «la foi déplace
les montagnes».

Cet engagement sans faille n’est pas de
trop à un moment où la Fondation suis-
se est amenée à relever des défis de
taille. Qu’il me suffise de mentionner ici
l’entretien et la modernisation du 
«Mountain House», site symbolique  du
mouvement et lieu de ses réunions d’é-
té qui en sont un des moments forts, la

Cornelio Sommaruga et Bernard de
Riedmatten en discussion sur la terrasse
de Mountain House.

Message du Président
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récolte de fonds additionnels pour faire
face aux besoins accrus de la Fondation
et redresser une situation financière qui
reste préoccupante, la sensibilisation
d’un public plus large aux idées qui
sous-tendent Initiatives et Changement
ainsi que son ancrage plus fort dans la
population. En relevant ces défis, la Fon-
dation suisse entend non seulement
continuer à mettre à disposition du
mouvement dans son ensemble les in-
frastructures nécessaires à ses activités,
mais participer également dans la me-
sure de ses moyens à la concertation
sur les grands thèmes du moment dont
se préoccupe Initiatives et Changement
au niveau mondial.

Il est réconfortant de savoir que dans
tous ces domaines je puis compter non
seulement sur l’appui et l’expérience
des membres du Conseil de Fondation

et du «Management Team» à Lucerne
et à Caux mais également sur la solida-
rité de tant d’amis du mouvement dis-
persés sur l’ensemble de la Suisse. Je
voudrais saisir cette occasion pour les
remercier de leur engagement. Simple
maillon dans une longue chaîne, il me
tient également à cœur d’exprimer ma
gratitude à mes deux prédécesseurs,
Marcel Grandy et Cornelio Sommaru-
ga, qui m’ont fait profiter de leurs expé-
riences à la tête de la Fondation. On me
permettra enfin d’avoir une pensée
émue pour un troisième prédécesseur,
Daniel Mottu, qui avec sa femme Moni-
que Mottu, au temps où j’étais en poste
à Genève, m’ont fait connaître les prin-
cipes sur lesquels se fonde l’activité 
d’Initiatives et Changement.

Avec votre concours à tous, je me ré-
jouis de continuer à faire de Caux un
lieu de dialogue et de rencontre ouvert
à tous ceux qui aspirent à un monde
plus pacifique, plus juste et plus solidaire.

Bernard de Riedmatten

Des auditeurs attentifs 
lors de l’ouverture des 

rencontres internationales 2004.



Journée officielle

La journée officielle de l’été 2004 a ré-
uni 320 personnes, parmi lesquelles
plusieurs diplomates de Berne et Genè-
ve ainsi que des personnalités de la vie
publique suisse. Le Conseil fédéral s’était
fait représenter par l’ambassadeur Ale-
xandre Fasel du DFAE.
L’événement était marqué par la pre-
mière des conférences publiques de l’été
dans laquelle Jan Egeland, secrétaire gé-
néral adjoint de l’ONU, blâmait le gou-
vernement de certains pays touchés
qui, par calculs politiques, aggravaient la
situation humanitaire dans plusieurs 
points chauds du globe et lança un ap-
pel «pour une révolution éthique et
morale en politique internationale».
Cette journée fut également marquée
par l’entrée en fonction du nouveau pré-
sident de la fondation Caux – Initiatives et
Changement. Dans son discours inaugural,
l’ambassadeur Bernard de Riedmatten a
souligné «la dimension éthique de Caux
dans un monde brutal et sans égard» et a
parlé la présidence de la fondation com-
me d’un grand défi. (Voir aussi son messa-
ge aux pages 2 et 3 de ce rapport.)

Faits marquants de l’été à Caux

Service, responsabilité,
leadership

Le coup d’envoi des cinq semaines de
rencontres internationales fut donné
par un groupe de jeunes professionnels
et étudiants venant de différents pays
d’Europe de l’est, notamment d’Ukraine
et de Moldavie qui s’occupait durant
cette première semaine spécialement
des thèmes concernant la responsabili-
té et le leadership. Quelles sont les pos-
sibilités pour des personnes seules ou
des groupes d’exercer une influence sur
la société? Cette question et bien d’au-
tres se sont posées les participants ve-
nus de plus de 40 pays différents. De
nombreux exemples de travail concret
illustraient bien l’interdépendance des
concepts de service, de sens de respon-
sabilité et du leadership.
Cette rencontre accueillait aussi un
groupe de la Japan Management Asso-
ciation (JMA) composée de cadres d’en-
treprises japonaises. Pour la troisième
fois de suite durant cette conférence, se
tenait la rencontre du Young Politicians
Forum qui s’est donné pour tâche de
réunir de jeunes personnes actives en

politique. Ils s’engagent par exemple
pour l’éthique dans les campagnes élec-
torales et viennent entre autre d’Ukrai-
ne, de Russie, des Pays-Bas, de Moldavie
et des Etats-Unis.

Mondialisation. Des fossés à
combler

Dans le cycle des conférences L’homme
et l’économie, un large éventail de thè-
mes autour de la mondialisation a été
développé. Lors de la conférence publi-
que de cette session, le Secrétaire 
d’Etat à l’économie suisse, Jean-Daniel
Gerber, a parlé des réformes pressantes
dans les pays industrialisés qui devront
soit être mises en place par leurs pro-
pres moyens, soit résulter alors de la
pression extérieure.
Le nombre élevé de participants du sec-
teur agricole était particulièrement frap-
pant. Pour cette raison, les problèmes
du continent africain et les répercus-
sions de la politique agricole internatio-
nale sur les pays en développement ont
été un des thèmes marquants.
La responsable de l’ONG britannique
FarmAfrica, Christie Peacock, et le pré-
sident de l’American Corn Growers Asso-
ciation (Association de producteur de
maïs américain), Larry Mitchell, ont
mentionné l’importance des investisse-
ments publics et privés en Afrique et 
l’influence en particulier des USA sur
l’évolution des prix agricoles sur les
marchés mondiaux: «Avec leurs pro-
duits, les USA exportent aussi la pau-
vreté, du fait qu’ils imposent continuelle-
ment aux autres acteurs du marché des
mesures qui poussent les prix à la bais-
se», remarqua Mitchell.
Une série d’exemples d’initiatives en
Asie et en Afrique a donné l’opportuni-
té aux participants de profiter d’un
échange de pensées et d’expériences.

Les Arts: Pour que 
toute chose change…

«L’ar t est un chemin qui permet de je-
ter des ponts entre les langues et les
cultures et d’exprimer des choses

Les conférences d’été 2004
C AU X
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Jean-Daniel Gerber en discussion avec un groupe de traducteurs bénévoles.
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qu’on ne peut pas dire.» C’est par ces
mots que l’accordéoniste vietnamien
Phuong Nguyen soulignait la capacité
que possède l’ar t de surmonter les
frontières. Le dramaturge britannique
Hugh Williams conviait alors les créa-
teurs ar tistiques à s’engager d’avantage
dans les processus de société et de
mettre leur ar t au service de l’humani-
té. Le compositeur allemand Uwe
Steinmetz partage aussi cet avis. Celui-
ci a présenté à Caux en première mon-
diale, lors d’un événement public le 29
juillet, son œuvre Genesis qu’il a dédiée
à Initiatives et Changement. Par des lec-
tures de la Bible, de la Thora, du Coran
et de la Bhagavadgita, il a tenté «au-delà
des barrières de langues et de cultures,
de jeter des ponts touchant à la menta-
lité, au spirituel. Ce qui est indispensable
pour la paix et la réconciliation dans la
société globale actuelle.»

Sécurité humaine

En complément au concept classique,
purement étatique de la sécurité, la no-
tion de Sécurité Humaine conduit à un
changement normatif vers une forme
plus durable et plus humaine de la sé-
curité. Cette année, les principaux thè-
mes abordés au cours de la semaine

ont été la santé, l’éducation, les valeurs
et la morale ainsi que l’éthique dans la
consommation.

La Conférence publique du Fondateur
de la communauté de Sant’Egidio, An-
drea Riccardi, illustra l’engagement infa-
tigable de la communauté pour la paix
au Mozambique ainsi que  dans la lutte
contre le SIDA et a montré aux partici-
pants comment, avec des moyens appa-
remment simples, on pouvait en fait 
aider une population souffrante. On
pourrait signaler bien d’autres exem-
ples de personnes ayant œuvré pour
des changements dans leur milieu.

Des initiatives de paix

C’est sur fond d’actes de violence au Bu-
rundi, en Amérique du Sud, en Palestine
et en Irak que des gens de 62 pays se
sont réunis pour la semaine Initiatives de
paix à Caux. Au premier plan des préoc-
cupations on trouvait la création de ré-
seaux et les échanges d’expériences insé-
rés dans une profusion d’exemples
concrets. L’attention s’est particulière-
ment portée sur les foyers de crise dans la
province occidentale du Darfour au Sou-
dan, en Israël et Palestine, au Nigeria et
dans la région des Grands Lacs africains.

L’initiative de Genève pour la
paix au Proche-Orient

Le 15 août, sous la conduite de l’ambas-
sadeur Urs Ziswiler, conseiller diploma-
tique de Mme Micheline Calmy-Rey,
Conseillère fédérale, quatre des signa-
taires de l’Initiative de Genève ont ex-
primé leur espoir d’une cohabitation
pacifique en Israël et en Palestine. Yasser
Abed Rabbo, membre du comité exécutif
de l’autorité palestinienne PLO et porte-
parole palestinien de la coalition pour la
paix, ainsi qu’Avram Burg, homme d’affai-
res israélien et ancien président du parle-
ment ont tous les deux fait ressortir 
l’écho positif tout aussi inattendu 
qu’important suscité par la publication
de l’Initiative de Genève. «C’est comme
si on avait fait vibrer une corde négligée
qui répondait à l’optimisme, à l’espoir et
à la proposition d’un partenariat posi-
tif.» Les initiants et représentants de 
l’Initiative de Genève ont apprécié d’a-
voir le contact direct avec les quelque
vingt autres Palestiniens et Israéliens
dont la plupart sont actifs dans des 
organisations de base pour la paix et la
compréhension.

Madame Sadako Ogata, Présidente de la
Japan International Cooperation Agency
(JICA) et ancienne Haut Commissaire
des Nations Unies pour les Réfugiés a
prononcé la dernière conférence publi-
que des rencontres de l’été 2004 à Caux.
Elle y parla du besoin d’harmonie entre
l’action humanitaire dans les zones de
conflit et l’assistance en termes de déve-
loppement durant le processus de paix.

Des participants du monde entier se rencontrent dans les ateliers organisés dans le
cadre des rencontres internationales de Caux.
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Avril: Forum des Entrepreneurs,
Lilienberg (Séance annuelle du
Conseil de la fondation)
Le président sortant, Cornelio Som-
maruga, était l’orateur invité pour un
débat qui a connu une bonne fréquen-
tation. Ensuite le Conseil de la fonda-
tion a été reçu par le maire de la ville
de Stein am Rhein, Franz Hostett-
mann. (Photo: F. Hostettmann et C.
Sommaruga à Stein am Rhein)

Septembre: À la rencontre
internationale pour la paix
«hommes et religions» à Milan
Pour la quatrième fois, des membres de
la fondation ont pris part à cette suite
de rencontres qui se déroulent dans la
tradition de la première prière interre-
ligieuse pour le monde qui s’est tenue à
l’appel de Jean-Paul II en 1986 à Assise.

Octobre:
Le Président au CRT Global Dialogue au Japon
Bernard de Riedmatten a participé, au Japon, au dialogue glo-
bal de la Caux Round Table. Ce groupe de chefs d’entreprises
d’Europe, de l’Amérique et du Japon est connu dans les 
cercles d’affaires pour ses «Principes pour la conduite des af-
faires» (CRT Principles for Business).

Octobre: Invité par la Chinese
Association for International
Understanding, CAFIU
Une délégation de la fondation a visi-
té la Chine sur l'invitation de CAFIU
dont les représentants avaient partici-
pé pour la première fois en 1993 aux
conférences de Caux.

Novembre: Nouvelle apparition 
sur Internet,
musee-cauxexpo.ch

Le musée de l’ancien Caux-Palace, aujourd’hui centre de
rencontres, relate un siècle d’histoire mouvementée.
CAUX-expo, à travers le nouveau site Web, s’adresse aus-
si directement aux acteurs de la branche des voyages et
du tourisme.

Décembre: Conférence d'hiver
avec familles à Caux
Trois générations ont préparé et ani-
mé ensemble, avec un programme
bien adapté aux familles, une confé-
rence intitulée «Comprendre l’Europe
– Vivre l’Europe». Selon les échos, ce
fut une manière réaliste et très pro-
metteuse d’aborder un vaste sujet.

Autres activités
en 2004

Septembre: L’association faîtière internationale
prend ses quartiers au bureau de Genève
L’association faîtière Initiatives of Change – International a
reçu l’hospitalité dans l’une des pièces du bureau de Genè-
ve et représente, de cet endroit idéalement situé, le mou-
vement mondial auprès des organisations internationales.
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L’idée

Initiatives et Changement est un réseau international de personnes de toutes cultu-
res, nationalités, religions et familles de pensée, qui travaillent pour le changement
au niveau local et global, en commençant par leur propre vie.

Initiatives et Changement affirme que:

En cette époque de mondialisation, l’individu peut être un acteur déterminant
du changement de la société.
Dans ces temps où le profit et les résultats instantanés sont devenus prioritai-
res, une solidarité authentique avec le prochain est au cœur de tout effort pour
des changements durables dans le monde.
À une époque de tensions ethniques, chaque être humain doit être également
respecté, avec son histoire et son rôle à jouer dans ce monde.

La fondation suisse

La Fondation Caux – Initiatives et Changement est une fondation indépendante 
d’utilité publique. Sa tâche principale consiste à gérer et assurer l’entretien du cen-
tre de conférences situé dans l’ancien Caux-Palace au-dessus de Montreux.

La Fondation a pour but:

d’œuvrer pour une société juste et démocratique en renforçant les fondements
moraux et spirituels de celle-ci;
de contribuer à guérir les blessures de l’histoire;
d’encourager le sens de responsabilité au niveau individuel et familial;
de favoriser un engagement éthique dans la vie professionnelle et au sein de
l’entreprise;
de créer des réseaux d’hommes et de femmes de cultures et de traditions reli-
gieuses différentes.

La Fondation cherche à atteindre ce but en promouvant des principes fondamen-
taux tels que l’honnêteté, la pureté, l’amour et le désintéressement comme lignes
directrices pour la vie privée et l’engagement au niveau de la société. Pour œuvrer
dans ce sens elle dépend largement de multiples formes d’engagements bénévoles
ainsi que de dons.

L’association faîtière

La Fondation est membre fondateur de l’association faîtière Initiatives of Change –
International dont le siège social est à Caux et qui s’occupe surtout de tâches 
institutionnelles.
L’Association internationale jouit du statut consultatif spécial auprès de l’ECO-
SOC (Conseil économique et social des Nations Unies).
Récemment elle s’est vue octroyer le statut participatif en tant qu’organisation
internationale non gouvernementale auprès du Conseil de l’Europe.

Les buts de la fondation
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Comptes de l’exercice 2004
C AU X

Compte d’exploitation

2004 / CHF 2003 / CHF

PRODUITS
Contributions bénévoles aux conférences 343 982.28 416 081.07
Donations 922 378.49 819 211.94
Legs 677 207.40 50 000.00
Actions spéciales 417 865.00 869 790.11
Dissolution fonds de rénovation Caux 1398 635.54 409 676.51
Loyers et affermages 1644 048.31 1709 339.24
Contributions rénovation cuisine SHMS 1250 000.00 180 000.00
Recettes diverses 329241.02 307 950.49

6983 358.04 4762 049.36

CHARGES
Frais de logement 201 380.44 195 990.75
Frais de personnel 1418 195.15 1226 157.50
Entretien courant des installations 345 484.44 489 849.29
Investissements rénovations Caux 2 648 635.54 589 676.51
Investissements exploitation 588 935.12 569 073.07
Amortissements et provisions 971 693.99 933 071.97
Public Relations, documentation 201 670.15 207 589.94
Frais d’administration 691 174.21 741555.92

7 067169.04 4 952 964.95
Perte de l’exercice –83 811.00 –190 915.59

6 983 358.04 4762 049.36

Commentaires sur les comptes de l’exercice 2004
Compte d’exploitation

Produits

Contributions aux frais de 
conférences, dons
Bien que les paiements des participants
aux conférences eux-mêmes aient dimi-
nué, les dons de tiers pour parrainer les
séjours d’hôtes venant de pays à monnaie
faible, de jeunes et de délégations repré-
sentant des régions en crise sont en aug-

mentation. Des remerciements particu-
liers vont à plusieurs organisations sœurs
d’Initiatives et Changement et à d’autres
institutions ayant des liens avec Caux.
Pour l’été dernier, les statistiques des
personnes venues à Caux montrent la
répartition par régions suivantes: Australie
2 %; Asie 3 %; Afrique 7 %; Amérique
16 %; Europe (sans la Suisse) 50 %, qui se
répartissent de la manière suivante: Po-
logne, Russie, Ukraine, Moldavie et au-
tres pays d’Europe orientale 10 %; Scan-

dinavie 3 %; Allemagne, France, Italie, Au-
triche, Grande-Bretagne, Irlande et Be-
nelux 31 %; autres Etats européens 6 %.
Enfin Suisse 22 %.

Legs
Parmi ceux-ci, un seul grand legs a per-
mis à la Fondation de constituer des ré-
serves pour divers projets d’investisse-
ments. De plus, une somme a pu être
affectée à la création prochaine d’un
fonds de prévoyance en faveur des col-
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laborateurs bénévoles ayant œuvrés à
plein temps et atteignant l’âge de la re-
traite. Le Conseil espère qu’au cours
des années 2005 et 2006, selon les pro-
grès de la recherche de fonds en cours à
cette intention, il pourra réunir la somme
nécessaire pour permettre d’octroyer
une rente viagère à ses anciens collabo-
rateurs et sera en mesure d’élargir ce
système de prévoyance à l’avenir.

Actions spéciales
Un don de CHF 400 000.– a été fait par
une organisation sœur au profit de l’achè-
vement de la rénovation des cuisines. C’est

grâce à ce geste et à d’autres dons que les
travaux ont pu être terminés en 2004.

Dissolution du fonds 
d’investissement
Grâce à ce fonds, la somme de CHF
992 168.– a pu être amortie pour la ré-
novation de la cuisine et CHF 406 467.–
pour d’autres projets. Voir aussi ci-des-
sous les remarques sous Compte inves-
tissements.

Revenus des loyers et fermages
En 2004 notre locataire, la Swiss Hotel
Management School, SHMS, a pu agran-

dir son école en acquérant son propre
complexe hôtelier à Leysin. Par la suite
et pour des questions de confort, elle a
renoncé à louer notre Chalet Repos où
elle avait logé jusqu’ici environ 20 étu-
diants. C’est ce qui explique le léger re-
cul des recettes sous ce poste.

Revenus divers
Sous cette rubrique on trouve des
acomptes sur la vente d’une série de
tableaux historiques non utilisés, le 
paiement par SHMS de leur part aux
factures de téléphone, ainsi que des re-
venus de titres et d’intérêts actifs.

Comptes de l’exercice 2004
C AU X

Bilan

2004 / CHF 2003 / CHF

ACTIF 
Liquidités 151951.73 542 674.78
Titres 218 046.25 218 046.25
Dépôt à terme fixe 216 182.50 407 097.95
Débiteurs et actifs transitoires 604 627.18 89 641.74
Actif circulant 1190 807.66 1257 460.72
Immeubles et terrains 1733 000.00 1733 000.00
Comptes d’investissement 1729114.12 1473 312.08
Mobilier, machines, véhicules et
systèmes informatiques 190 015.00 178 516.00

Participation Caux Edition S.A., Kriens 1.00 1.00
Actif immobilisé 3 652130.12 3384 829.08

4 842 937.78 4 642 289.80

PASSIF
Créanciers et passifs transitoires 1088 698.46 506 118.39
Dettes bancaires 502149.45 185 125.95
Prêts 254 857.70 250 603.40
Fonds à affectation spéciale 833 307.71 640 071.06
Fonds d’investissement Caux 361662.87 1174 298.41
Total des dettes 3 040 676.19 2 756 217.21
Capital de fondation au 1er janvier 1886 072.59 2076 988.18
Perte de l'exercice –83 811.00 –190 915.59
Capital de fondation au 31 décembre 1802 261.59 1886 072.59

4 842 937.78 4 642 289.80



Comptes de l’exercice 2004
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ventilation pour les cabines de traduc-
tion, une nouvelle chaudière et des tra-
vaux pour améliorer différentes installa-
tions techniques.

BILAN

À l’actif

Liquidités
Le recul s’explique par les paiements
courants concernant la rénovation de la
cuisine et de plusieurs chambres qui
ont en partie été effectués à l’aide d’un
crédit lombard.

Titres
Les titres figurent à leur valeur d’achat.

Dépôt à terme fixe
CHF 200 000.– ont été utilisé pour as-
surer les liquidités.

Compte d’investissement
L’augmentation de ce poste vient prin-
cipalement des dépenses de rénovation
pour une partie des salles de bain. Ce
solde correspond, selon les prescrip-
tions légales en matière d’amortisse-
ment, à la valeur générale des investis-
sements.

Mobilier, Systèmes informatiques
Les installations techniques en vue de 
l’introduction, en 2005, d’un nouveau lo-
giciel de réservations et d’exploitation
hôtelière, ont été effectuées en 2004.
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tranche 2004 des rénovations de la cui-
sine qui, comme mentionné, ont été
achevées pour un montant de CHF
2 448282.–.
Comme il a été noté, ce projet était
planifié en commun avec notre locatai-
re, l’école hôtelière SHMS, et financé
conjointement selon un contrat. La part
contractuelle de CHF 992 168.– qui re-
venait à la fondation pour 2004 a été fi-
nancée par les dons mis en réserve
dans le fonds de rénovation cuisine et
pour une plus petite somme par un
prélèvement sur le fonds général d’in-
vestissements pour grands projets.
L’école hôtelière SHMS a, de son côté,
versé sa part pour 2004 de CHF
1250 000.– fixée dans le contrat géné-
ral de rénovation.
Les actions en recherche de dons pour
projets de rénovation en 2004 se sont
concentrées sur la cuisine. Mais comme
la poursuite des rénovations de cham-
bres et de salles de bain – incluant les
installations sanitaires et les lignes élec-
triques – s’avérait urgente, une autre
tranche de six chambres et salles de
bain a été rénovée. Aussi faudra-t-il en-
treprendre, dans les années qui vien-
nent, des opérations de recherches de
fonds ciblées pour permettre de conti-
nuer ces travaux, de même que d’autres
améliorations importantes et nécessai-
res dans le respectable Caux Palace.
Les amortissements légaux sur les in-
vestissements se sont montés à CHF
406 467.–, et cela concerne les rénova-
tions de chambres et salles de bain si-
gnalées plus haut, un équipement de

Charges

Frais de personnel
Ce poste comprend pour la première
fois l’ensemble des coûts de tout le
personnel à Caux, Lucerne et Genève.
La progression de ces charges, compa-
rées avec l’année précédente, résulte
de l’engagement d’un ouvrier de plus
pour le centre de conférence à Caux,
d’un collaborateur à temps partiel dans
le domaine de la rédaction et la com-
munication à Lucerne et aussi de l’aug-
mentation des frais professionnels d’un
collaborateur à Caux et d’un à Lucerne.

Entretien
Les dépenses sont ici plus modestes
que l’année dernière car moins de ré-
parations ont été entreprises.

Frais d’exploitation
Etant donné l’utilisation plus intensive du
centre de conférences – rencontres d’hi-
ver tous les deux ans, plusieurs petits sé-
minaires et sessions de travail à la Villa
Maria en dehors des périodes de confé-
rences – les frais pour les nettoyages, les
petits travaux d’entretien dans les cham-
bres et autres sont aussi plus élevés. En
outre, les charges récurrentes pour l’en-
tretien et la surveillance des installations
de sécurité – comme par exemple les
détecteurs de fumée – ont augmenté.

Amortissements et réserves
En tout, les amortissements sur les instal-
lations pour l’exploitation à Caux, Lucer-
ne et Genève s’élèvent à CHF 88 913.–.
Les réserves sont constituées par les
dons mentionnés pour la cuisine réno-
vée, un legs et les acomptes sur la vente
des tableaux historiques. Ils alimentent
d’un côté le fonds des investissements
et de l’autre ils constituent le capital de
base du patrimoine de prévoyance en
faveur des anciens collaborateurs béné-
voles à plein temps qui est en création.

Frais administratifs
La diminution de ces charges est due au
fait que la recherche de personnel faite
en 2003 a abouti positivement et les
frais d’honoraires liés à celle-ci n’inter-
viennent plus en 2004.

Investissements
La plus grande part des investissements
dans l’année sous revue concerne la

Origine des dons

Total: CHF 922 378.49*

CANADA 2,1%

FRANCE 2,5 %
USA 5,8 %

SUEDE 6,5 %

PAYS-BAS 9,1%

GRANDE-BRETAGNE 32,9 %

SUISSE 36,9 %

AUTRES PAYS 4,2 %

*sans legs, actions spéciales et fonds de rénovation
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Rapport des vérificateurs des comptes

Caux Edition
Caux Edition SA est une société filiale
de la Fondation dont cette dernière dé-
tient 100 % du capital; elle exploite en-
tre autre la librairie de Caux.

Au passif

Créanciers et passifs transitoires
L’augmentation en comparaison annuel-
le est la conséquence de la prise en
compte, dans l’exercice 2004, de factu-
res finales de certaines entreprises pour
des travaux de rénovation à la cuisine
qui ne viennent à échéance qu’en 2005.

Crédit bancaire
Pour garantir le paiement régulier des
factures concernant les rénovations de la
cuisine et de plusieurs chambres il a sou-
vent fallu faire appel au crédit lombard.

Fonds à affectation spéciale
Pour assurer à long terme la prévoyan-
ce des permanents bénévoles ayant at-
teints l’âge de la retraite, un fonds spé-
cial a été constitué.

Fonds de rénovation
La diminution est due en grande partie
à l’achèvement des travaux de rénova-
tion de la cuisine lors de l’exercice
écoulé et à la dissolution du fonds con-
cerné. Le solde se compose de CHF
82 375.90 pour les installations de tra-
duction et CHF 279 286.97 pour d’au-
tres investissements.

Capital de la Fondation
Pour la perte de l’exercice 2004 s’éle-
vant à CHF 83 811.–, la proposition
soumise au Conseil pour sa séance du
30 avril 2005 est de la porter en dimi-
nution du capital. Celui-ci serait alors
d’un montant de CHF 1802 261.59.

REMARQUES FINALES
Le résultat de l’exercice se solde à nou-
veau – comme le laissait entrevoir la 
restructuration commencée en 2003 –
par un déficit occasionné en grande
partie par des frais de personnel plus
élevés. Grâce à un legs très généreux, la
perte se situe malgré tout en dessous
du déficit prévu au budget.

L’introduction des nouvelles structures
de la Fondation induisait à nouveau une

hausse des frais de personnel. Plusieurs
des nouveaux postes sont maintenant
pourvus et la mise en œuvre de ces
structures est terminée, avec les unités
de gestion récemment crées qui sont,
dans l’ensemble, bien entraînées.

Au cours des conférences d’été, le
Conseil de Fondation a déjà reçu des
commentaires reconnaissants et ravis
sur la cuisine rénovée, aussi bien des
hôtes de la conférence que des colla-
borateurs qui y travaillent. Notre parte-
naire aussi, l’école hôtelière SHMS qui a
financé avec nous ce projet, est fier de
cet outil d’enseignement moderne et
bien équipé.

Nous sommes reconnaissants à tous –
donateurs individuels, organisations 
sœurs, «utilisateurs de la cuisine» du
monde entier – pour leurs généreuses
contributions qui ont permis à la Fonda-
tion et à notre partenaire SHMS de pour-
suivre l’exploitation du centre de confé-
rences selon les lois actuelles sur l’hygiène
et les règles et standards de l’hospitalité.

Dans d’autres domaines aussi, comme
le sponsoring de participants aux con-
férences, on constate une légère aug-
mentation des dons pour lesquels nous
désirons aussi remercier chaleureuse-
ment les donatrices et donateurs. En
même temps, le résultat à nouveau dé-
ficitaire qui est présenté ici montre que
la fondation dépendra à l’avenir, même
de manière accrue, de cette grande gé-
nérosité.

Outre les contributions financières, la
«maison pour le monde» dépend aussi,
comme depuis sa création, du travail
non rémunéré de nombreux bénévoles,
et parmi ceux-ci les collaborateurs bé-
névoles permanents. De plus il y a, pen-
dant les conférences, l’engagement de
tous ceux qui prennent du temps –
souvent sur leurs jours de vacances –
pour recevoir les hôtes du monde en-
tier, les héberger, les initier dans l’ac-
complissement des tâches communes,
pour leur traduire et pour bien d’autres
services. Qu’ils soient ici, eux aussi, cha-
leureusement remerciés par ces lignes.












